
Les Ã©lites russes et l’affaire Navalny

Description

Les investigations du Fonds de lutte contre la corruption ont rÃ©cemment mis en Ã©vidence le 
fossÃ© qui sÃ©pare les Ã©lites russes de la population. Mais le traitement rÃ©servÃ© Ã  
AlexeÃ¯Â Navalny et Ã  lâ??opposition non systÃ©mique est-il de nature, lui, Ã  accentuer les 
dissensions au sein du systÃ¨me PoutineÂ ?

Mettre un terme Ã  la fÃ©brilitÃ© des Ã©lites, inquiÃ¨tes de leur avenir
dans la perspective du dÃ©part programmÃ© de VladimirÂ Poutine
enÂ 2024, Ã©tait lâ??un des objectifs majeurs de la rÃ©forme
constitutionnelle adoptÃ©e lâ??Ã©tÃ© dernier et au terme de laquelle
le PrÃ©sident pourra conserver son poste jusquâ??enÂ 2036. Sâ??agit-
il dâ??un rÃ©pitÂ ? Les recherches du Fonds de lutte contre la
corruptionÂ (FBK), en rÃ©vÃ©lant des mÅ?urs trÃ¨s Ã©loignÃ©es de
celles de la population, s’avÃ¨rent dÃ©stabilisantes non seulement pour
le chef de lâ??Ã?tat mais aussi pour toute l’Ã©lite poutinienne. Ces
investigations ont Ã  l’Ã©vidence bÃ©nÃ©ficiÃ© d’indiscrÃ©tions, y
compris provenant de l’intÃ©rieur du systÃ¨me. Quant Ã  lâ??attitude Ã 
adopter face Ã  la mobilisation autour dâ??A.Â Navalny, elle traduit des divergences entre les
structures de force (Siloviki), favorables Ã  la rÃ©pression et indiffÃ©rentes au respect des
apparences dÃ©mocratiques, et dâ??autres factions, prÃ©occupÃ©es par une radicalisation du
rÃ©gime et par lâ??isolement du pays.

Le clan nationaliste dÃ©nonce une tentative interne de dÃ©stabilisation de V.Â Poutine

A. Navalny Â« bÃ©nÃ©ficie du soutien de services spÃ©ciaux, en l’occurrence de ceux des Ã?tats-
UnisÂ Â», a dÃ©clarÃ© V.Â Poutine lors de sa confÃ©rence de presse annuelle, et les investigations
de celui qu’il appelle le Â«Â patient berlinoisÂ Â» ne sont que la Â«Â lÃ©galisation de documents des 
services de renseignements amÃ©ricainsÂ Â». Mais la thÃ¨se selon laquelle A.Â Navalny serait
instrumentalisÃ© dans les luttes intestines entre proches du pouvoir a toujours cours. Jusque
rÃ©cemment, les rÃ©vÃ©lations du FBK, qui dÃ©nonce les pratiques des principaux responsables du
rÃ©gime, avaient Ã©pargnÃ© le PrÃ©sident russe. L’opposition est dÃ©sormais frontale entre les
deux hommes. Dans la mouvance conservatrice, certains, comme SergeÃ¯Â Kourguinian, voient dans
le reportage sur le Â«Â palais de PoutineÂ Â», non pas la main de la CIA mais le signe d’une scission
de l’Ã©lite russe, dont une partie chercherait Ã  Ã©vincer V.Â Poutine en rÃ©pandant en outre des
rumeurs sur son Ã©tat de santÃ© et sur sa dÃ©mission prochaine. L’Ã©crivain AlexandreÂ Prokhanov
dÃ©nonce un Â«Â pÃ´le de pouvoir parallÃ¨leÂ Â», Â«Â liÃ© aux milieux libÃ©raux occidentaux et aux 
services spÃ©ciaux amÃ©ricains, soutenu Ã©galement par les oligarques russes, auquel fait face le 
complexe militaro-industriel russeÂ Â». C’est Ã  une telle Â«Â scission des Ã©litesÂ Â», qui avait
dÃ©jÃ  causÃ© l’effondrement de l’URSS, quâ??on assiste aujourd’hui, affirme le rÃ©dacteur en chef
de Zavtra. Autre publiciste radical, ValeriÂ Skourlatov prÃ©tend qu’A.Â Navalny bÃ©nÃ©ficie de Â«Â 
protections
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importantesÂ Â» de la part des Â«Â libÃ©raux du KremlinÂ Â» et de certains Siloviki qui, Ã  plusieurs
reprises, auraient poussÃ© le prÃ©sident Poutine Ã  l’erreur, Ã  lâ??exemple dâ??une rÃ©forme des
retraites Â«Â inutileÂ Â» qui a entamÃ© sa popularitÃ©.

Des communistes profondÃ©ment divisÃ©s

Le cas Navalny place le Parti communiste face Ã  un dilemme. GuennadiÂ Ziouganov, son leader, est
l’un de ses critiques les plus virulents (un Â«Â saboteur avec un permis de sÃ©jour berlinoisÂ Â»).
Voulant manifester sa loyautÃ© au Kremlin, il a proposÃ© Ã  la Douma la crÃ©ation d’une commission
dâ??enquÃªte sur l’influence Ã©trangÃ¨re dans les manifestations. Selon Republic.ru, le dirigeant du
KPRF est Â«Â encore plus dÃ©pendant de la stabilitÃ© du rÃ©gime de Poutine que Setchine ou 
Tchemezov, car il a beaucoup moins de garanties sur le maintien de sa position privilÃ©giÃ©eÂ Â».
Mais, au sein du parti, il rencontre une forte opposition de responsables rÃ©gionaux qui ont nouÃ©
des liens avec les rÃ©seaux d’A.Â Navalny, et qui sont les principaux bÃ©nÃ©ficiaires de la
stratÃ©gie de Â«Â vote intelligentÂ Â» consistant Ã  voter pour le candidat le mieux placÃ© Ã 
l’exception de celui de Russie unie. Ce rapprochement a eu lieu Ã  Moscou, personnifiÃ© par
ValeriÂ Rachkine, le responsable local du PC, qui soutient les manifestants et critique le Kremlin pour
l’emploi excessif de la force. On le constate aussi dans d’autres villes comme Novossibirsk, Volgograd,
Irkoutsk et Khabarovsk, oÃ¹ des communistes ont dÃ©filÃ© pour la libÃ©ration d’A.Â Navalny.

Les Ã©lections lÃ©gislatives de l’automne s’approchent et la poursuite de la mobilisation pourrait
placer la direction du PC dans une position dÃ©licate, l’administration prÃ©sidentielle (AP) pouvant
exiger de G.Â Ziouganov l’exclusion de cette Â«Â aile radicaleÂ Â».

LibÃ©raux et indÃ©pendants y voient lâ??illustration de la montÃ©e en puissance des Siloviki

Tentant de comprendre la tentative d’empoisonnement d’A.Â Navalny, la NezavissimaÃ¯a gazeta
Ã©crivait l’Ã©tÃ© dernierÂ : Â«Â InÃ©vitablement, une interprÃ©tation vient Ã  l’esprit dans la mesure 
oÃ¹ les affaires concernant les hackers russes, l’empoisonnement des Skripal et maintenant l’incident 
avec Navalny se dÃ©roulent selon des scenarii identiques. Non seulement ils provoquent mais 
attisent, inÃ©vitablement, la confrontation avec l’Occident. On peut dire que cela profite aux politiciens 
qui veulent instaurer de nouvelles sanctions contre la Russie, et il est Ã©vident qu’en Russie certains 
bÃ©nÃ©ficient de ce conflit, ce sont les forces conservatrices qui peuvent exercer une influence sur le 
prÃ©sident PoutineÂ Â». Un autre trait commun entre ces opÃ©rations est qu’Ã  la diffÃ©rence des
espions traditionnels, les agents responsables ne craignent plus d’Ãªtre dÃ©couverts, soulignent 
AndreÃ¯Â Soldatov et IrinaÂ Bogoran, Â«Â les rÃ¨gles ont changÃ©, le Kremlin n’Ã©tait pas aussi 
furieux, aprÃ¨s l’Ã©chec de Salisbury [l’empoisonnement des Skripal â?? ndr], que ce Ã  quoi 
s’attendaient la plupart des expertsÂ Â». Nous sommes en prÃ©sence d’une Â«Â franchise 
nouvelleÂ Â», relÃ¨ve AndreÃ¯Â Kolesnikov qui Â«Â se moque du chapitre de la Constitution sur les 
droits et libertÃ©s de l’homme et du citoyen, des normes de dÃ©cence et de conscience, et plus 
encore de l’opinion occidentaleÂ Â».

Â«Â Les Siloviki ne se prÃ©occupent pas de gagner les Ã©lections et l’opinion, leur mission est de 
maintenir la stabilitÃ© politique et d’Ã©touffer par tous les moyens toute expression de 
mÃ©contentement de la populationÂ Â», marque TatianaÂ StanovaÃ¯a. S’ils ne rencontrent pas de
rÃ©sistance, les Siloviki vont inÃ©vitablement pousser leur avantage, prÃ©vient cette experte, ce qui
veut dire accentuer la pression sur A.Â Navalny et la lutte contre les menaces, rÃ©elles ou
imaginaires. Toutefois, l’Ã©lite dirigeante russe n’est pas Â«Â monolithiqueÂ Â», prÃ©cise la
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politologue, qui distingue trois factionsÂ : les Siloviki, le clan incarnÃ© par le DÃ©partement de
politique intÃ©rieure de l’AP chapeautÃ© par SergueÃ¯Â Kirienko (structure en perte dâ??influence au
profit des Siloviki depuis les manifestations deÂ 2019 dans la capitale) et qui aurait prÃ©fÃ©rÃ©
qu’A.Â Navalny reste Ã  l’Ã©tranger, et enfin les reprÃ©sentants du monde Ã©conomique, souvent
proches de V.Â Poutine, moins influents sur les dÃ©cisions prises au quotidien mais dÃ©sireux
d’Ã©viter une confrontation avec l’Occident. EnÂ 2019, rappelle T.Â StanovaÃ¯a, un reprÃ©sentant du
complexe militaro-industriel, SergueÃ¯Â Tchemezov, avait recommandÃ© l’inclusion de l’opposition
non systÃ©mique dans le jeu politique.

Le monde des affaires craint lâ??isolement de la Russie

RÃ©cemment, d’autres responsables importants de sociÃ©tÃ©s russes ont mis en garde contre une
dÃ©rive autoritaire. Le dirigeant dâ??Alfa Bank OlegÂ Syssouev redoute une escalade (Â«Â 
cercle vicieux, qui ne peut que causer beaucoup de malheursÂ Â») et invite le pouvoir Ã  autoriser
l’accÃ¨s du champ politique Ã  l’oppositionÂ : A.Â Navalny a Ã©tÃ© candidat, une fois, Ã  la mairie de
Moscou, sans que cela ne cause de catastrophe, rappelle-t-il. La moitiÃ© de l’avionique du MC-21, le
nouveau modÃ¨le de la firme SoukhoÃ¯, est fabriquÃ©e Ã  l’Ã©tranger, note encore O.Â Syssouev.
C’est Ã©galement le message dâ??AlexeÃ¯Â MordachovÂ : pour le propriÃ©taire de Severstal, la
Russie ne peut vivre repliÃ©e sur elle-mÃªme, Â«Â prÃ¨s de la moitiÃ© du budget russe provient des 
taxes sur les revenus du gaz-pÃ©trole, l’Ã©conomie russe est imbriquÃ©e dans l’Ã©conomie 
mondiale, des secteurs comme l’Ã©nergie, les machines-outils, la mÃ©tallurgie seraient Ã  l’arrÃªt s’ils 
ne pouvaient plus exporter. [â?¦] La mise en autarcie de la Russie est impossible, elle provoquerait une 
catastrophe Ã©conomique totaleÂ Â».

 

AndreÃ¯Â Kolesnikov voit la situation en Â«Â noir et blancÂ Â» (Â«Â le clivage passe par 
A.Â NavalnyÂ Â»)Â : il ne peut Ãªtre question de scission, lâ??Ã©lite dans son ensemble ayant liÃ©
son sort Ã  celui de V.Â Poutine Â«Â jusqu’Ã  la tombeÂ Â». Il n’y a, selon le chercheur de la Carnegie,
Â«Â aucun signe de schisme au sein de l’Ã©lite et il est peu probable qu’il en apparaisse dans un 
proche avenirÂ Â». Son collÃ¨gue AlexandreÂ Baounov sâ??Ã©tonne nÃ©anmoins que l’UE nâ??ait
pas distinguÃ© entre les Â«Â Siloviki fauconsÂ Â» et les Â«Â libÃ©raux systÃ©miquesÂ Â» en
sanctionnant, pour l’empoisonnement d’A.Â Navalny, lâ??ancien Premier ministre SergueÃ¯Â Kirienko.
Peu importe que les tentatives d’une partie de l’establishment russe pour nouer des contacts avec
A.Â Navalny soient ou non avÃ©rÃ©es, observe le politologue libÃ©ral FiodorÂ Kracheninnikov, Â«Â 
V.Â Poutine va soupÃ§onner son entourage et tous ceux qui reprÃ©sentent quelque chose dans la 
politique et dans les affaires. Ã? l’Ã©vidence, il faut s’attendre Ã  un contrÃ´le renforcÃ©, explicite et 
occulte, sur les fonctionnaires et les entrepreneurs et Ã  des demandes croissantes de preuves de 
loyautÃ© et de soumission. [â?¦] Comme souvent dans l’histoire, c’est la crainte d’une scission interne 
de l’Ã©lite qui peut finalement la prÃ©cipiterÂ Â». Â«Â Le principal rÃ©sultat deÂ 2020Â Â», observe 
T.Â StanovaÃ¯a, Â«Â câ??est la ‘criminalisation’ de l’opposition non systÃ©miqueÂ Â», avec laquelle
les Â«Â mÃ©thodes politiquesÂ Â» ne sont plus de mise.

 

VignetteÂ : AlexeÃ¯ Navalny (sourceÂ : fbk.info).
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* Bernard Lhotellier est ancien fonctionnaire du MEAE.
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